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98 La Famille Crhêtienne.

L. 16 SS. Corneille et Cyprien, martyrs.
M. 17 Stigmates de S. François.
M. 18 JEUNE QUATRE-TEMPS. S. Joseph de Cupertino, conf 
J. 19 SS. Janvier et ses compagnons, martyrs.
V. 20 JEUNE QUATRE-TEMPS. SS. Eustache et ses Comps.

martyrs ( Vigile. )
S. 21 JEUNE QUATRE-TEMPS. S. Mathieu, apô. et évang. 

2cl., anniv. de la cons. de Sa Grandeur Mgr. l’év. de Pembroke 
1. D. 22 XVII ap. P. et 4 sept. N.-D. des Sept Douleurs, dbl. maj.

[ II Vêp., m. suiv., S. ’’’homas de Villeneuve, dim.
L. 23 S. Lin, pape et martyr.
M. 24 N.-D. de la Merci, dbl. maj.
M. 25 De la férié.
J. 26 Du S. Sacrement.
V. 27 SS. Côme et Du mien, martyrs.
S. 2V S. Wenceslas, duc de Bohême, martyr.
D. 29 XVIII ap. Pent, etl oct. S. Michel, Archange, et tousles 

SS. Anges, 2 cl. Kyr. 2 cl. II Vêp., m. du suiv. 0 Doctor, 
et du dim. - Quête, Denier de S. Pierre.

L. 30 S. Jérôme, confesseur et docteur.

SALUT à la IS-EILTE -@@-
VICTORIEUSE DU PECHE.

E vous salue, ô Vierge Marie, Mère de Dieu, vofts 
que la corruption n’a pu atteindre, et aux pieds de 
laquelle se sont arrrêtés les flots du péché ; je vous 
salue, ô Marie, le refuge assuré de tous ceux qui 

ryfiS recourent à vous. Vous êtes cette tour imprenable, 
X qui met en sûreté ceux qui sont dans

ü.

...... . ses murs ; vous
êtes la très fidèle protectrice de tous ceux qui vous ho- 

Pyi lïr norent. Vous êtes là nuée brillante qui tempère le feu 
Qglflpj J®8 passions ; vous êtes la rosée bienfaisante qui éteint les 
vWP redoutables fournaises des cœurs. Vous êtes cette clef en 

richie de diamants, qui ouvre la porte du paradis. Vous êtes le grain 
très pur séparé delà paille, vousêtes la rose entre les épines et le lis 

. du vallon. Vous êtes toute douce, tout aimable, toute brillante, 
toute ravissante de bénignité. Ceux même qui sont bien loin de 

reçoivent les rayons de votre miséricorde ; mais ceux qui vi
vent auprès de vous, vous réjouissez leur cœur en remplissant de 
suavité l’amour qu’ils ont pour vous. Secourez-moi donc, ô ma très 
douce Avocate, et après les fluctuations de cette triste vie, condui- 
sez-moi au port du salut éternel.

vous,


